
fédération départementale des chasseurs à
2 650 cerfs et à 18 500 chevreuils, pour la
saison 2015/2016 (source : FDC61). 
● Les effectifs de sangliers sont plus diffici-
les à estimer mais sont très supérieurs aux
3 200 individus prélevés lors de la saison
2015/2016 (source : FDC61).     
● Les populations d’ongulés, sauvages et
domestiques, cohabitent donc dans un
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Pour répondre aux attentes 
du terrain, 
le Groupement de Défense Sanitaire
(GDS) 
et la Fédération Départementale
des Chasseurs (FDC) de l’Orne 
ont mis en place 
un dispositif complémentaire 
de surveillance active 
des maladies 
de la faune sauvage,
transmissibles au bétail.

Département d’élevage, avec près de
465 000 bovins, 25 000 brebis et chè-
vres et 150 élevages de porcs, l’Orne

est doté de nombreux massifs forestiers.
Ceux-ci s’étendent sur 90 000 hectares, dont
25 p. cent en forêts domaniales. Ils héber-
gent de fortes populations de grands ongu-
lés, le cerf élaphe (Cervus elaphus), le che-
vreuil (Capreolus capreolus) et le sanglier
(Sus scrofa) (figure 1). 
● Les populations de cervidés sont esti-
mées, sur la base des attributions par la

Objectif pédagogique
❚ Apprécier le risque 
de contamination de cheptels
par différents pathogènes
lors de contacts 
avec la faune sauvage.

Essentiel
❚ Les éleveurs suspectent
régulièrement la faune 
en cas de contamination 
de leurs cheptels.
❚ La surveillance réalisée 
dans l’Orne a permis 
d’évaluer le réservoir sauvage
de plusieurs pathogènes 
des ruminants et des porcins
domestiques.
❚ La situation est globalement
bonne avec une vigilance
concernant la FCO et la
maladie de Schmallenberg
chez le cerf 
ainsi que la brucellose 
à B. suis 2 chez le sanglier.
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❚ Crédit Formation Continue :
0,05 CFC par article 

● La Normandie est une grande région agri-
cole avec près de 70 p. cent de la superficie
du territoire consacrée à cette activité et
près de 31 500 exploitations. L’agriculture
normande est avant tout productrice de lait et
de viande bovine. 
● L’agroalimentaire est un employeur indus-
triel majeur de la région. L’industrie froma-
gère valorise des produits à forte valeur ajou-
tée ; AOC ou AOP Camembert, Livarot, Pont-
l’évêque, Neufchâtel avec un risque sanitaire
spécifique lié au travail du lait cru.
● Au sein de ce territoire, l’Orne est un dépar-
tement rural marqué par l’activité d’élevage.

contexte économique

Figure 1 - Orne : localisation des principaux massifs forestiers

transmissibles au bétail
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